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ÉMOUVANTES FUNÉRAILLES 
DES VICTIMES DE L'AVIATION ANGLAISE 

» 
( U i m M LA PRIMIÉRE PAC!) i aaaaaalnat de» Prancsl» par l'aTlatlon 

_ _ I brltannlqu» 

JOURNAL DE ROVBAiX 

la v a i s a* Paria, t t tué» et de ruinas «'allons» aan» 
• ta -*» s s dérouie Jusqu'eux plus ' e*££ _ T l o n , d . « »» grsct.u». ma. 
abla» do» bouquet», qui sont jeu» > font c» qu'il» peuvent, rnca-

| paoles d» a* beurter aux fore»» alle-
tète, Mgr ChaptaJ, éT*-1 manda». U» prennent comme objectif» 

arlll-ir* d» l'archavéau* da, c l t** fr»nç»_*. 
^ _ . _ 7 . ^ I * T H H » » H I I « Aux parante, aux v*u**». aux orph*-

Parie, «eau* labaout». La maaaa e»V l l n . a'^out,,' i«. malheureuse. \ i c -
«IM par la euré da la paroiaae Pol- • umaa d» 1» lâcheté analaite, la Comité 
gâtante et brève cérémonie. Le» pa-, ouvrier a» aecour» immédiat apporte 
rente oa» mort» quittant régliee. «n toute l'aida poaaibl». tant morale que 
«m long dot noir et compact. I matérielle. 

. j î™ r i „ h i i i « * * t _ r t » n » la â* dr****r eontm _ misères. 1* dé-
alora 1 inhumation dan» l « l t n a M , „ deuil» <,,„, l M | u l l nou, 

r» da U notnmun». où da* pjongsnt dea ex-d*llc»t* partenaire», 
perpétuai Ica ont été a n la préoccupation constant* du 

aux fexnUlee ainlatr***. La» C.O.S.I. 
ent devant la foule • P „ * * ï i * - . P r é , ' d ' n «> «honneur . , . , , , . . M- i « » la* °°a Sxoellence l'ambaaaadaur da 

à lent*** d* la n é a o p o l e . l . ^ ^ l e 0 . 0 J I développa aon ae-
On aa signe en silence La cérémonie tlon bienfaisant* aur tout» la Franc* 

LA GUERRE SUR MER 
(SUITt K LA niIMstl t l PACI) 

Ainsi, un convoi *nn«tnl 
root* v*r» Mourmansk a «té dleper-
•é, malfré a» farta aaoorat e l l e s con
dition» atmoephértqu** défavorables. 
par ««s formations aèctctutee ella-
mandea et « M submsrsiblst qui la 
poursuivirent pendant plusieurs 
Jour*. De ce convoi, pat moin» «a 
18 navire* chargés, Jaugeant globa
lement 1 J0.000 tonne* ont été coulée 
at l g autre» e _ o m m a g é * par «as 
torpilla* ou «a* bombas; qualque*-
una ont été atteinte al grav*m*nt 
qu'ils ont prob»bl*ment sombré. 

En portant es* coupa terrible» à la 
navigation ennemi* dans l'océan 
Arctique, la marine d* guerre *t 
l'aviation allemand** ont prouvé un* 
nouvelle fol» qua oett* rout* d* revl-
tatuement. par laquelle Isa bolebe-
vistea acheminent la matériel d* 
guerre dont lia ont u n besoin si ur* 
gent. n'eet pas moins e n péril ni 
moin* exposé* sua attaque» des avia
teurs et de» sous-marins allemand» as déroule en la préaenc* exclusive, occupa. 

«u otorgé. ! P»r •» présence, le délégué «u gou- < <JU* le» rôle» maritime» d*_l» ««te 

Les représailles 
aériennes 

( S U R I M LA PBEsUÈRg PACI) 

Sais* avions anglais abattus 

au-dessus dm la Manche 

et de la France occupée 
Bsrlin. 1 " Juin. — La 11 mal, lors 

d'un* Incursion affaetué* dans les 
tsmtolr** occupa* transat» par un* 
puissants formation d* ehaaeeure bri-
tannlqu»*. le» appareil» ennemi* ont 
été contraints au combat par Isa 
aviateurs allemands, avant même 
d'avoir atteint la côte ; d* violen
te» batailles s'ensuivirent 

Les chasseurs britanniques eeeayè-
rent. après 1** premières pertes de 
es dégager, mal» les aviateurs alle
mande les poursuivirent. 

Au cour» d» cette bataille aérienne 
qui s'sst déroulé* au-dessus d* la 
Manche et qui a duré trois quart» 
d'heure, la* avions d* chasse alle
mand» ont descendu 11 appareil» 

spltfire » et a « Curtlt* ». Plu-

FRONTDEL'EST 
dits par l'abbé Rebotln. curé de 
aaint-Ptsrr* et Saint-Paul. 

A l'amiral Platon aa aont Jointe 
M. Magny, préfet de la Seine ; I 
commandant d* Corcelle. reprèeen-
tant M. da Brlnon ; MM. d* Caatel-, (SUITE D l LA PREMIERE PACE) 
Isa*, vte»-pré*ldent du Conaau mu- ^ ^ 
nl*lp»l «a Part», et «e nombreuses » - ™ cartouche», le* grenedea 4 
notamiliss main, les obus Inutilisée Jonchent le 

Pendant l'offie*. 1** « Jeune* du «o1 P*7 m l u l ° n » 
Maréchal - montaient u n . earde » De* milliers de cavaliers montaient une garde 
d'honneur cur 1** marche* d* la Mal et de chevaux morts «ont couché* 

Cette fou-ci encore, un* partie 
dea destructions ont été opérés» au 
large da la cote dea Stats-Unls. par-
fols k une distance al courte d* ls 
terre ferme que les détonations dés 
torpilles ont pu y être entendue*. 
L'adversaire ne peut plus celer ses 

Des escadrilles britanniques qui 
tentaient en d'autres endroits ds 
survoler lss région» occupées, furent 

Dans la commune d* Colombe* veruement dans les territoires occu- ;américaine, de la mer dés Caraïbes 
Où les maUon. d . p U i * . r * . * , » - l A ^ S T J X Z * . — — « » — 1 « _ - » • » * » *•*• • •** . , 
nent avec 1** pevlllona dea famille» L . comité dèp.rtemental du Nord , ' * m u " * m e r l e » l n « é - °*°« 
ouvrière*, l'amiral Platon est v .nu sou. n m p u ï . i o n ^ o s e . d . . » n pré»?-' 'Atlantique eeptentrlon.l. «entrsl en « U m a «ans U mer 
atssorter aux vingt martyrs de la dent. M Kléber Le»•-. leader »yndi- *t occidental e t Jusqu'à l embouehu-
nult du SO mal l'hommage du Mare- calut* bien connu, a déjà pansé bien r* du Mlaalulpl, les submerelble» al-
onai «a en m i n m i m i n t I *"• P1*""- rendu l'espoir à la vl» dans lemsnds ont d* nouveau détruit 88 

r _ i la * _ _ » _ ^ * n t « tendu* " T d " ' » m l u « « "«nçaiae. éprouvées. n . T l r e , , j . u g e s n t snsembls 147.800 
oana la onapei.e araente. tenaur L e public trouvera tous renaelcne- « _ _ _ _ «T-, i- .- . .« . . _ > . — A . •.«,, 

da noir, devant l'autel drapé de menu sur l'activité toujours c r o i s - ] t o n n M ' « n grand nombre d* bâti-
vtoiet. l'absout* est donné* par le santé du CO.BI.. à aon siège, tous les m«nt* ont été gravement sndomma-
Tfaaalra général Oelouvrlcr r*pré*en- Jours d* 10 h. à 12 h. et de 14 à lé h . . i | é t , de aorte que plualeurs -rentre 
tant l s cardinal Suhard *'t la mease » . boulevard de la Liberté, Lille. eux n'ont probablement pas pu s t -

' teindre le port de destination. 
Au total, pendant 1* mots da mal, 

l'arme sous-marlns a ainsi envoyé 
par 1* fond 140 navires. Jaugeant 
globalement 787 400 tonnes 

LA LÉGION D'HONNEUR 
ACENTQUARANTEANS 

Napoléon distribua 
les premières croix 

à s e s braves 
de la Grande Armée 
à Boulogne-sur-Mer 

U y a eent quarante ans qua la Lé
gion d'honneur fut fondé*. 

C «et. en effet. 1* lé mal 1S02 qu'une 
loi consulaire créa cet ordre 

C'ast là un fait national. Mais U 
noua plaît ds rappeler que ce fut ain
si un événement régional, car c'est à 
Boulogne-aur-Mer qu'sut lieu la pre
mière distribution dae croix dea mains 
même* d* Napoléon 

C'était au moment où le conquérant 
avait massé sa grande armé* du Orls-
Nea à la Canche avec une Importante 
flottille de péniche* destinées à l'In
vasion de l'Angleterre. Mais c'est plus 
précisément dans lé Boulonnela qu'il 
avait Installé le s camp de Bou
logne » et ses 150.000 hommes. 

On sait qu'après deux année* d'at
tente. Il M proposait de tenter l'inva
sion lorsque, le « coup de Trafslgar > 
le privant de aa marine, Il décida »ur-

. le-champ d> porter as* armes en Bu-
obligé** d* rebrouaaer chemin par | rPpe centrale et entreprit en quelques 
le feu de l'artillerie «e marina alla- ] semaines son Immortelle campagne 
mande. Deux de» appareil» Amall-'«'Auetjrutt, 
lanta ont été descendus. 

Le» Britannique» ont perdu en tout 

ROUBAIX 
Nos gardiens de la paix commencent à arborer 

lenr nouvelle tenue 

lé avlona an moins d'une heure. 

M. ADEL BONNARD 
précise la mission 
des éducateurs 

itention ne saura 

être permise » 

l i s , &l était Installée la chapelle *• l s périphérie du cercle aLrateejlque | perte* élevée* d* tonnage, car le* 
ardent» Cette garde était prolongée 1 U 1 entourait le* formations «ovlé- j flammes montant des navires ine*n- j 
juaqu'aux d*ux cmetléree où le* t l 1 u » s de aon étreinte d'acier. i dlés st sn train ds «ombrer peuvent 
inhumations ont eu lieu ' par le» * L** atVàU de carburant* ont être vue» par la population das eô-
pesaptsrs de» gardas mobli*» s t de* f , l t ««P10*1011 «* de» tuyaux tordu» i tes smérlcalnes de leurs malsons 
gUlilsimi» i O U noirci» témolament de le dea-! même, et leur perlent un langage parla 3 Juin. M. Abel Bonnard. 

S t c'est 1* moment le plu» é m o u - i t r u c t l o n - • o l t < > ' u n e eo1*"11* de ravi- autrement el»lr que le» démenti» m m l B t ^ d e l'Instruction publique, s d'h' 
vant. Lss cercueils transoortés sur taUlement. «oit d'un» batterie d'ar-j émanant du département américain M r „ , s au paraonnei d» l 'snssuns- l " 
Isa épaula» des pompiers et des auxi
liaires ds ls défeo*e paaslve. quittent 
la ecsapetl* ardent» entre un* double 

.._ fortune* diverse» d'un ordr» , a T e e ^^ c r # u x e t martlns;ale dans 1<-
il à ealul i iul . dsns «on eeprlt «pale aux ser- d o , . k e pj d s ̂ ^ D l f U m a r l n t f0rmP 

'"^l^^^j militaires comme aux service» cl- -, * ^ * i « . . s •• s •••!•• -••.— •• •• 

bal* d'assistants 

tstr* a été s t t s ln t par les bombe» hnngrol» et roumain» font le recen 
H est an parti* sbattu. Ds nombreu- »«nent d» l'énorme butin. D? gr»n-
sss •épuUuT** ont souffert Des c a - d » * quantltéa de canon* et de vehl-
vaaug sont défoncés. Lss vitraux s t j cu l s s «ont Intactes, d'sutres aont 
las plsqua* funéralree sont brise». |rep»ré» sur le lieu même. > 

tlllerl* par u n . **=adr.U. d* l'avU- d . 1» marine, « n effet. e. lul-ei ne B 5 1 E * 7 cr^uLTlr. imm l ^ u e U . U | ̂ V ^ l V »ôrU q ^ Vennem.1 l u r é ^ ; ^ 1 ^ e r o l ^ n i r â S t ^ U S ? 
Mon. reconnaît Jamal» qu'un* psrtl» de» ̂ . ^ l 4 m i — i o n qui Incombe a u x i d , iAn«lcterre tournât 1* do» à • • , ) o n droit, avec paa»epoll bleu 

> Tandl» que la nuit étend *JH perte», dana l'Intention -vérée d» n e l m â l t r M ^ e o n d a m n « 1* gaullisme et | T ietl le rivale. Pranee ; manteau-capot* de forme 
voU* sur lss atrocités de e» champ p u accroître l'Inquiétude su sein i t t t a n t l s m * . I Sans doute. Napoléo^ n'lmagjna-t-u | a r o l w à cinq boutors et col chevalière 

E dit notamment 
s Lorsqu'un drame Pét*U m , , ̂ ^ , . bandg.u » n t o u r é d'un 

qua nous vivons preeee notre paya « | T l l , l f vrix d u courage qu'Ile ont toua, d'argent de 2 m/m de large, avec qua-
ehecun de nous, l'abstention n S | m é r l t , c e e t 1» eréstlon d'un* mon- , t r t m o n t a n t s verticaux. Ecusaon en 

aervlable. M. Kmaer *st sstlmé ds *•* 
chef» et de ses subordonné». D r**ut 
d'ailleurs, pour son magnifique «oe-
•ler comportant notamment dsux e t . 
tatlon» élogleuaaa, les plus vlvss féli
citations d* MM. Hannaao, Intendant 
de police ; Sandres, commissaire cen
tra; et Artlgua*. ch*f d* 1* Sûrsté. 

Rappelons que son frèr* slné. M. 
Hubert Kmaer, xospeeteur de Sûreté 
à Pana, fut décoré de la croix « s la 
Légion d'honn*ur «n 19». par M. Oa»-
toc Doumergue, alors nréaldsnt d* la 
République pour plu* d* 80 citations 
de la Préfecture de police, et plaa da 
mille «rrestatlons d» malfaiteur» I 
Comme on le volt, le nouvel fasspse-
teur principal da la Sûreté a d* crut 
tenir. 

Dans son nouveau poste, M. Jules 
Kmaer pourra employer au mieux ees 
brillantes capacité*, et noua 1* félici
tons très vivement de es nomination. 

M. ALBERT DOUTRKLIOHK. — Mou» 
avons annoncé dernièrement l'arrivée 
à Roubalx de deux , 
officiera qui dirige
ront, désormais, les j 
xardtens de la paix. 
Cette tf.che était j 
d é v o l u e Jusqu'à ! 
présent à M. Albert I 
Doutrellgne. 
perteur-chef de la ! 
police en tenue. 

Celui-ci va donc | 
quitter le commis
sariat central de '^^ 
Ronbalx. pour oe- ^^^^R 
lui de Tourcoing. 
Il dirigera, désor
mais, le service de I 
Sûreté de cette I 
ville en qualité- . p n J d e R x ) 
d'inspecteur prin
cipal hors-classe. Albert Dcmtrsttgas 

Né à Roubalx. le 
7 octobre 1892. M. Doutrellgne fut mo
bilisé en 1814, et fut fait prisonnier 
dés le début de» hostilité». 

Démobilisé en 1819. U entra dans la 
polloe municipale, où U fut rapide
ment aoprèclé. En 1830. U devenait 
sous-brlgadler, puis brigadier l'année 
suivante. 

En 193.1. U gagnait le galon d* sous-
lnspecteur et enfin, en octobre ItéO. 

Sùûreté de Roubalx et le deuxième 11 devenait Inspecteur-chef des sgants 
Inspecteur principal à Tourcoing i en tenue. En novembre 1941. l'adml-

d , . croix et la grande pensée de Ma-jvunirormV q u e ' p o ^ r o n r dèeormïrs", L M J U L E S MMAER ~ u Jules I nlstratlon municipale l'éleva à la 
polé=n: détruire aon pire ennemi, , „ gardien» de la paix, uniforme ' ? 0

m , R " . e 8 t n ' à R o u b * ' ' t ' l e " m » r " ^ î ? * , ! ^ ' P VSS^lï i ' f M noutrellsme 
s^élève à plus de deux kilomètre» «» I qu'sfborent déjà quelques-uns «es 1 1 8 9 1 - ûuae t * l l e f a m l l ; e de onze e n - | Servlable^trés actif, M. Do 
l'endroit où 11 décora effectivement le* | aolxante-hult stagiaires d» l'école de I f E n t*-
premier» chevalier» d» la Légion i poii c e de Lille, affectés à Roubalx de-

hnnneur puis 1» 10 mal. 
est curieux de préciser que la »ta- ! vareuse de forme droite, à neuf bou
de bronre de l'Bmoereur fut di«; tons, col « chasseur » à pointes, por-

Sl l'ordre avait été créé en 1803. c'est 
exactement le 18 août 1804 que l'Bm-
pereur distribua la première croix. 

H le fit un peu en retrait de la route 
de Boulogne à Wlmereux dana le pre
mier vallonnement de la falaise proche 
du Moulln-Wlbert. 

C'est là que, pulaant le» croix dana 
le eaaque même de Bavard, Napoléon 
décora aes braves. 

n y a maintenant un peu plu» «e 
eent «n» fut érigée la « colonne de 1» 
Grand* Armée > que oonnalesent bien 
toua ceux qui ont fréquenté la région. 

(Ph J. deRx.) 

Quelque» gardien» de U paix portant leur nouvel le tenue. 

Ls eréstlon de la polloe d'Etat a en- i -
traîné un certain nombre de modlfl- n ' t * r l e 8 e t a * r ' m e n t é d'un coupe-
eatlona dana toua les domaine* y com- j c h o u x — 1 u * ladmlnlstratton munlcl-
prls le domaine vestimentaire p a l ' d e L l l l e s'empr**salt de le faire 

t'n décret en date du 17 avril 1943 c o p e r ! " 
fixe, en effet, les caractéristiques de la D . . 
nouvelle tenue, qui aéra en drap noir r r O I T I O t l O n S 
pour le* Inspecteurs et contrôleurs gé- . , 
néraux, commissaires de police et 1ns- . . p , r m l l e s nominations et promo-
pacteur». commandanu de gardien* d» " o n * q u a * n «alnées l'étatlaatlon de 
1* paix et officiers de n»lx ; et en drap l a P ° l l o e municipale, signalons notam j haut» de einquante-trot» métré» et do- | bleu marine, pour les brlgadlers-chefs ' 2 î î n t q u e M M - J"18» > " " ' •* Albert 

minée par une Impressionnante statu* brlgadlera e t gardiens de la paix dei '. u l r e l l ? n e deviennent, le premier 
I de bronxe de l'Empereur dans la tenue | corps urbains | Inspecteur principal hors classe de la 

\M raur d endos de l'ancien cime- de bataille, les «oid.t» allemand*, j de la population 

Plui de 18 million» de tonnât 
ccoléet par la maria* allemand» 

depuis le débat d« la n e t r e saurait ètr* permise parcs qu*ai*i„, ie dont le titre eet ' " • " * ' * * ' * * ' < métal émslllé. aux couleurs de rranoe 
.„ .„ a n ra . t . . as* n'est r»lua ooneevabls : là où elle ssjdont la mlue ne peut être •»«'•••• et aux armes de la polie*. 
Juin. — Apre* les d*r- n e»t piu* ^ ^ y » " "__.._ ^ „ « „ , „ ,,„i,nu'elle réside dans l'honneur feast- comme on neuf en lueer. ce nouvel S * l ^ , S î i i ~ ^ , , ^ m l î ^ l 1 n . t DES CENTAINES DE CADAVRES ' nierTsûcc*.' dèT. m a r t ^ e ' T u â m pt4Mé^éT'*tl* a*a» ejae x ms*qu»|pu'.Qu'.n. ré«id« d.n. 

été kotnimée* certaine» victime»: • - r ' a i T A c é ë c " " i allemande et de l'aviation, le chlf- d'un refus 
«autres l'ont été su nouvesu clme-i ssêîTsMssWl t o U , a u t o n n â m . , c h . n d an-1 Ls Maréchal l'a dit : La vis n est 
tiers qui. lui. n's pas été «ttelnt. Ici T o k i o , . , J u l n _ L e eorrespon- Kio-amérlealn coulé depul» le début pas neutre. Un enseignement de 
)^JOneea»Jc™_p*rpétuelle» ont é t é ; d a n t Q f g u „ r e M o r lyama d t « To- a e l a guerre, s'élève à 17.76é.SrM ton- ineutrsJlté ne pourrait être qu un 

Ikyo A&ahl Shlmbun » écrit dans un . n n . Depuis leur» premières opéra- i enseignement de nullité. Il n sppor offertes aux famille». 
Mardi matin et msrdl après-midi., ^ . j ^ ^ , u r l a b , t â l l l e de Khsrxov tlor.» »u large dea côte , ds l'Amért- Itérait pas aux anfsnts l s l l m e n t qui 

« Seul un p-lntre doué d'une puis- q u e d u Nord, le» sou»-mar!na el le- Idolt leur être fouml . 

L'ETAT 
aidera les mères 

l ï l f l lSa . U C l C l i r B ÇllAéaâa a 

* " ! ! . i ^ 1 * I '*^ , c*. t!?? n , t l ° n a
t " d . ce» lieux se résume en un seul ! Les perte» de la m a n n e américaine ^ n f M t i „ n'e»t pas seulement ls . , . . _ _ „ „ _ , f . l r c 

£?L? JZZ2ZL , " m o t : d * f ! l l t * l " » c è n «« d » <ie.truc- sont catat trepkiqae i décevoir, e'sat svantager, par ectj- e l l t » a e u l e e p e u v e n t w i r c 
tlon, aont parfois al terrible» qu'il œ n è v e 1 " Juin. — Dan» le « New- tr*-eoup, labomlnsble propàgand'' j n h o m m e l f o r t » , 

u t i l e s e t h e u r e u x , 

dit l'amiral PLATON 

Comms on peut en Juger, ce nouvel 
uniforme rappelle assez, par l'élégante 
sobriété de sa coupe, celui que por
taient déjà les gardiens de la paix de 
Pan,. 

...Et il est loin le temps où le, ser
gents de ville de Roubalx arboraient 
un si bel habit à pans — orné de buf-

autre* commune» éprouvée» de la ré 
fîoa partslsnne 

Abat Bonnard. ministre secré 

Mnte imagination serait capable d» m and» ont détruit 3S0 navires enne-1 » Répandre «ur la Jeunesse fran-
rendre le» «cène» horribles qu'on m ! s jaugeant 2.ÎS7JO0 tonnée. cals* de* paroles d* poussière des 
volt autour de Kharkov. Le tableau . . . . , . . (discours de arlsslll*. de* consigne* 

Joul»s»lt daTis la police roubsWmn* 

Apre., avoir fait toute 1. guerre de ' «f T l T » * P K ! ; ^ „ . q U r A n o T v o i u î 1914-1918. u entra ; b ' ' n T l t » à Tourcoing, où no» v e u x 
dans la police mu- |l'»ccompagnent. 
nlclpale en 1919. . . « ^ * , ^ „ » f c , «. BSSBBBS 
.intelligent, actif MERCREDI 3 JUIN : 

et dévoué. 11 ne Antnurd'hul : Ste Clotllde : demain, 
tarda pas à se faire s t , Yvonne, 
remarquer et. en S o i e U : 5 h 53, 21 h. «S. 
août 1922. 11 pas- L U B l : dernier quartier le 8. 
tait à la Sûreté, n sapeurs-pompiers: N» d'appel S08.». 
y fit une brillante c . d'épargné: 9 à 11 h. et 14 à M h. 
carrière. gagnant consultation de nourrissons: 1S à 
successivement le» 17 h su :oca! de la Chratte d* lait, 
galons de sous-bri- Goutte de lait: 11 h. à 1» h. 
gadler en 1934. ceux 
de brigadier en 1936 
et enfin le grade 
d*ln,pecteur prin
cipal adjoint en 

F o n c 110 n aat»s \ Heureux qui en bénéficia. 
svmpathtque. d'nn 

abord agréable, très 

iPh J. deRx ) 
JULES FM M R 

^ . " i 1 * " ^ ' T repeè-enteront le, ' parfois si terribles qu 11 Genève 1 " 1uln — Dan» 1* « New- tr*-eoup, l'abominable prop*»»""1 

£ L 1 ÏSsTmZ LrVITiï™*;•«•« » — - « « • *<**• ^ ™™P°»->YoTH*rlJTr*m?" 8Û.Uv.n .n*1.l».P qui ésm, d . voler 
« « ^ . m de s = r c » ^ n T t d » n U » ° n t un .n lmement «avl» q u » | M . r l r . eonatate qu* 1-oMtaeia prln- rr .nc» lés | I I H l I I • » 

pareille guerre n'svait Jamais en- c i p a l q u e ) M gjtsu-Unl» rencontrent 
eore été faite en Europe. A un cer- à l î U r , «.erorta militaire* «emeure 1» 

Las autorité* d'occupation seront 
entée* sux trois cérémonies 

CHRONIQUE REGIONALE 

sltua'tion catastrophique de leur ne - 8. Y l f H Y I E M A R É C H A L V C h y _ A ' 0"o** l o !L d * '* j - 0 U I ' 
Da partout, les secourt affluent 

p o t » soulager 
la miter* de» sinistrés 

Fsrls. I » Juin. — L* maréchal Pé 
tau», ohé* d* l'Etat, a chargé M. La- j dont les «ervsnt» Jonchaient le ter- c u n e augmentation de tonnas» n* 

U RATION DE PAIN 
reste inchangée 

DANS LE SECTEUR 

val d* distribuer 200 000 francs de ls | raln environnant 
somme qui s été mis* à sa disposi
tion, comme premier aecour» aux ha
bitants. La commission do l'side 
Immédiat* à Paris s déjà réparti 
éOO.OOO ET. *n 24 heur**, «uxquels 
viendront encore s'ajouter plut tard 
lss sseours prévu». 7S camions suto-
tnoblle» ont été chargés d'évacuer 
lés meubles encore utuissblee de» 
maison* endommagées, et de distri
buer «es vivres, repas, couverture», 
laalnl»» s t pièces d'hsblllement Une 
bombe sngtslse a détruit une cuisine 
populaire qui distribuait Journelle
ment 2 S00 reps» sux miséreux Plu
sieurs édifice* ont été réquisitionnés 
pour loger 1** sana-abrls. 

Dans toutes les commune» slnta-

de« centaine» d'officier» et de soldats vigatlon. Dé» à présent, on obs»rvs R IIU11, lia» mniu. i V I à n s i n é > ( j , , mères, l 'amiral PUton , «*er»-
•ovlétlque» gualent en ma»se» »l q u , l € 1 jr t«u-Unl» ne disposent plu» j _ _ M # i a a r s ï i l * \x*u* d'Etat suprès du chef du gou-
compsetes qu'il n'était pa» possible d a l s e z ; d e tonnage pour venir à bout • P " » » » m" ' • ; _ " . _ , versement, a prononcé une allocu- J J - J J J . I . t t r A f f l i p r » tt 1111123111Ê 1 
d'aller plus loin. Ailleurs c'était de» o e ^ ^ l e i U C h s s qus lsur Impos* U 9" b a t a i l l a i t PU 1 5 0 Rsl» tlon radiodiffusée dana laquslls 11 a r " lmim 

char» d'aessut. de» canon» détruits ,„ ravitaillement. Virtuellement. SU- . , , I exalté la tàohe difficile, mal» admi-
qUI r a l I V a | r a b i * dea mèrea de France. Apre» 

U i n ' e h a t t l l i r t à D i t d ' »voU" » n n ° n ° * 1 u e ** Eouvernement 
' " va s'atucher à répartir plus Ju.te-

ment le» allocation» familiales, no-

1 peut être notée. Lss chantiers des 
i Etau-Unl» travaillent d'trrsehe-pled 

le» nouvelle» constructions 

de juin 
Ls préfecture règlonsle communi-

F), Tour- De Lille, Roubsix. Tourcoing. Ca
ri de Tour-1 lais. Bruay. Samt-Omer. Laon, Arraa, 

Icolng-N.-Est). — Samedi 20 (P. et P.). 1 Cambrai, etc.... 3.000 à 13.000 coll» af-
ITourcotng : rue des Plats (Canton de fluent Journellement à la petite vl-
I Tourcoing-Sud intra-muros). | tes** de Valenclennes. Seule», des 
| Pour les autres centres, pas de chan-1 épouses de prisonniers, des veuve* d* 
I gement. Dste de clôture du registre: l'une ou de l'sutre guerre, su nom-
I d'inscription pour le D.B.P.P.. vendredi 1 bre d'une qusrantalne, aont chargée* 

uin. Date de clôture du registre i de leur manipulation, 
nscription pour le C.E.P.. lundi 18 En avril. 190.000 colis ont été dé

chargés, classés et réexpédiés, ce qui 
représente en moyenne six sragona par 
Jour. Au cours du mol» dernier, la ca
dence »'est encore ftccèlérèe *t l*a 
200.000 ont été largement depaisé». Jury des études musicales 

du Nord de la France 
D E K A L I N I N E ™ l

v e n V ^ ^ Z Z 2 * T a a 7 V^hy. - D é m o u v . n t * , cérèmo- J - J j ; J — - " f a r n m - dont le q - e ce qui su,t 1 

», t r ; ! i u\rc^ . = \ » a n T r . n \ v r v * x ^ 
dan . le . . c teur de Kallnlna. Aucun . ZZ.'.l ,e" 7 u h m . r ^ « . n n e m i . a ! ment « ' l n f . n t . r l . «Agen . v .nu rele- ^ u è t u m â l t „ q u « , t l o n qulnxs.ne de Ju^n. En con.éouence. h u U r 

M.. _ . A . . . . m»r,«ire Le eouverne- les tickets à lettre 

— cslns et le» »ubmer»lbl»» «nnemi» a , - • • , . . . „ . , , . a 
«ttaque bolchevlate ou allemande n'y Ht j u ^ u ' à l'heure actuelle favora- » « >• ">— batall.on d* chaawur» a 
a été effMtuée. La nouvelle d'un D l # a u x p u U s . n c e , fle i x x e 
combat de trois Jour» dana le Mo
teur de Kallnlne. au cours duquel 
des sttaques allemande» auraient été 
repouasèe». lancée par le poste émet
teur de Daventry en vue de neutra
liser l'effet de la grande victoire 

Quatre navires américain» 
et o n norvégien 

coulés dans l 'Atlantlqne.. . 
Genève. 1 " Juin. — Le dépsrte-

prét"aù""marlag*. Le gouverns-j les ticket» à lettre double de la pre- 1 B é m e l l t s l l r e _ _ ,„, , d . v _ premie-e* 
ment accentuera d'autre part sonlmière qulnxalne auront une valeur, mentions : Colette Hernu. Pierre Lher 
effort en faveur de l'*nf*nca a b a n - | « e «K» grammes. . . . . 
donné , at malh.ur*us. « La destination de» tickets à let-

LEt«t, a conclu l'smèral Platon, tr* simple reste réservée, et ces tlc-
sujourdhul décidé à vous slder ke t . n'ont srtuel lement sucune va-

pled. 
La nouvelle tenu» kskl des fan

tassins, idsntlqu* pour la troupe et 
pour 1** officiers, s été très remar
quée. Après 1* dépôt d 'un. gerbe| e ^ ".ûjou'rd" — 
de fleurs au pied du monument aux | U c h e .^lourde , t „ belle, leur, 
morte, ls bstalUon a défilé su ParC| m â U j d e g e n f a n U q u , T 0 1 U i n , „ l t ! . Le U u x de la ration de pain l i s r r l e u c i U B laa t j i a ' i u o i i t , w u t - - *-»•_»»» — —.. a -. «««a*» •*•• *a» »*—— m a ï s . QCS âJUIltllL» u u c m m m vxw *•»*«/ . * . . , „ 

remportée par le» Allemand» dans «"«h» <»• >» " « ' h e à Washington a . t o a t i t t sppiaudlsssment* d'un nom. , d'abord, vous surtout,' p o « la seconde qulnxa ne de Juin 
la bataille de Kharkov e t »ur 1. Do-1 annoncé qu'un navire marchand , b r w x ^ ^ ^inl le naarèchal u l e a ^ „ - , , , d „ h o m . i sera publié en temp» utile », 

entée de toute» norvégien de moyen tonnage ^ v a t p ^ ^ , t j'amiral Darlan. Des pl- ; d „ h o m œ e * forU, util*» et1 est donc 
I* débislement e*t m»lnten*nt| pièces, 

prssqus sehevé. Dsns uns seule 

{été torpillé dsns 1. golf* du Méxl-
! qu* et que quatre autres navire» ds 
commerce sll lés avalant subi ls mè-p w H w ««^^T» . v - .— —™ - - , , • 1- *» commerce aines avaient, , U D I W MI 

« à o t r s ski**, l e . «-Jeunes du Mare- L ' A l l i m a C n t f a i t Utl p r i t m , aort dans la mer dé* Caraïbes. 
^ r n r n e u T r e f f ' o ' n 4 d i 0 Itl i l l iOllS d a m a r k * 

à la Turquia 

slve 

dan» le* 
« • nombreux objet* mobiliers 

«s» ménager» »t de* effet». Des équl-1 renfort smérlcsln a perdu 
pes «ekiallataa travaillent «ur Ma Berlin 1 " Juin. - A la suua de» • e o m m e r c 1. 31 
oaantler». «insl que de» pompiers de négociations qui furent menées en 
Paris et da» équipes de défense pas-1 1939 entre le Relch et ls Turquie. 

I un secord vient d'être conclu entre ,. a n B o n c é 

i c e , deux pay . aux «rme, duquel r é £ m m ? n t a ï a l t é t é c o u l i d à n a „ 
i un» tomme de 100 million» d* marks 
I »era mlas à la dl»po»ltlon du gouver-
Inement turc. Ce crédit »er» utllUé m ' a „ t a u a t 

_~bêmbsrdl»r» »ngl»ls continuent 1 par la Turquie à l'achat de matériel < perdu» 
leur* rata* nwurtner» et «ans glolr*, de guerre en Allemagne. Une com- "" . ' „ „ . . t . . , _ „ . . „ . u n - . , _ „ 
B . 1 - population, civile, fr.n- m l M l o n t e c h n l q u . t u r q u e « .„,,•. \^J£~X£l^a2»Z 
T i . s . r - « e pas un Jour sens que » Berlin en vue d* . i g n . r l e . « m - l ^ , e a a a T é „„ , . «.ustralr . au 
U raaio n* nou» »nnonc« un nouvel'tr»t». 1 t o r p l U a | e e n mettant 1» cap sur un 
» pn-t ds 111* de Porto-Rieo. A l'ins

tant oU U allait atteindre 1* port. 
Il fut torpillé et «ombra sn quelques 
minute». 

Sav les victimes de la R.A.F.. 
la C.O.S.I. 

sa penche avec sollicitude 

Berlin, 1" Juin. — Le trafic mari-
ime ds renfort smérlcsln a 

quatre navires d» eommerc* 
mal. Il s'agit dé trois navires amé
ricains et d'un ancien navlra nor
végien qui. comme on l'a annoi 
récemment, avait été coulé dans 
golfe du Mexique à proximité Im
médiat* de la eôt* américaine. 
Quant sux trois nsvlres smérlcslns, 

quêta d* fuatllen-marins. ae i» 
garde, de l'armé» d* l'air, rendaient 
lès honneurs. La foule a vivement 
applaudi la musique «t le tambour-
major du 160»» R. I. 

A la fin d . la cérémonie, le Maré
chal, ohal»ureu»ement «eclamé, »'e*t 
entretenu quelque. înetant» avec le 

ASS0LLANT, 
avant de tomber 

Avis important 
aux automobilistes 

Comme suite à l'avis publié la ae 
mains dernière et relatif au renou 
v*Hnn*nt général des permis de clr 
cutàtlon pour véhicule» de tou» gen
re», 11 y s lieu de préciser que ls vl»a 

mltte (M. MontreuU, de Lens) 
Elémentaire. — !'• div. — Première 

distinction : Roger Cariier (M. Mon
treuU). — Deux.ème» distinctions : 
Paul Palmaert (M. MontreuU). Thérèse 
Ladsous. Thérèse Derreveaux. Jacque
line Dubois. Mlchelle Fourez (Exter
nat de l'Enf-ant-Jêsus. ds Wattrelos). 

Primaire. — 2"1" dlv. — Première» 
mentions : Irène Brzozoxskl, Wanda 
Wyka (M. MontreuU, de tyens). — 
Deuxièmes mentions : Pierre Duques-
ne, omette Plahaut, Lucette Mercier 
(M. MontreuU), Françoise Deleacluse. 
Marte-Thérèse Léman (Externat de 
l'Enfant-Jésus). — Troisième mention: 
Micheline Holvoet (Externat). 

Primaire. — 1M dlv. — Première 
distinction : Paillette Allenne (M 
MontreuU) — Deuxième distinction 

d e H n H . ' q T X ^ t ^ 

p \ r c T ^ œ ^ ^ n r o v a t . o n H . Ô n * t h o u " ! a v a i t i n d i q u é aUX | M N 
slsat* que le Chef de l'Etat a rega
gné son cabinet de travail. 

L'AVIATION ANGLAISE 
a subi de lourdes pertes en Lybie ..ainsi aja'aa cargo anglais 

Nos feuilletons 
Nom commenceront demain la 

publication d'une œuvre originale et 
Ouatante qui plaira i tout ceux Qui 
aiment la romani d'aventure* avec 
leur» tituationt imprévue! et le mjys-

juln. - On e » r e n d ( è r a . u | . plme m j e , 
homme» et la de source militaire qu'un cargo brl- , 

8.6*7 tonné* a <"•***• 

L'ASTRE 
ROMC, 1*v JUIN. — Le communiqué militaire italien annonce : 
Bas rantrc-attaqnr» ennemies effectuée» en Marmartque et visant, été attaqué t t coulé dans l'ouest d* 

A détater «as section* encerclées, ont été repoussé** psr nos troupes I l'Atlantique par un «ous-marln. Lé 
Aa saars d* ce» combat», la dlvtsio n blindée • Arlete > a Infligé de 1 navire ne faisait pas psrti* «'un 
^Ij^HX pertes à l'sdveraslre. En outre, SI chars d'assaut ont été capturés, convoi. 

Vlvs activité «« l'aviation ItaUenne et allemande. Dans une »èrle , _ _ » „ - _ ! - _ . _ M . . a a a e é s t 
4, aatalUe. aérienne» vlctsrleuse». M spparell . ont été abattus psr !»•«* pertes en1 aosnates annonce** 
Isa efeasasurs « • l'Axe et quatre par le» pièce» «e gros calibre de la DCA par Washington 

L'ennemi a perdu du té au 81 mal. au-dewu» de la Libye. M avions,! Amnerdam, 1" Juin. — On mande 
«t, s a outre, quelques douxalnes d'sppsrells ont été détruit» au »ol de Wsshlngton s u «ervtc* d'Infor-

Aa cour» ds bomhsrdetnents des base» de Mleeaba et de La Veneela. I mstlon britannique : « On annonça 
Isa abjeetrf» vise» ont été touché» à plusleur» reprises. Deux avions officiellement qu* la liât* des pertes 
i a é l d n ont été descendu* en rombsta sérien». I de la marine américaine remporte 

Dans la anlt da dimanche, l'aviation britannique a effectué en 2 317 tués, b'sssés et dispsrus pour 
(aceesMve* et avec des effectifs Importants, une attaque contre la période du 18 avril Jusqu'au 

vils» ae Messine La popalatlon civile compte un tué et 18 blessés. ' 10 msl. s 
P1a«U«r» édifice* ont «ubl «e* dégâts considérables, entre autre* l'hôpital :• 
gain II II f l Un où to personnes ont été blessées. Deux avions de — Ls comité «s Zurich 4 

fPQl RPRE 
Joseph-Louis SANCIAL'ME 

L 1* plu» vieille 
femm* «'•spsgne, est décédé* à Tunes 
• U était aéé* «q U t a n s 

— A r*rdr* eu Joar du parlement 
irlandais ss trouvent le projet de loi 

l'an «n ir . ta villa San Giovanni et la Rlvlera del Taro. I autre ; ^irTi"^ roTs*" pour "lés ôVph*hn7*»J sa is i* s t ^ W d * U ^ n ? e ' n r d . r * U mSn" 
MtrtaOaUlna et Catane. Ile* *nf»nu sbsndonne» nais Irlandais» du bloc *t*rung. 

la voie à suivre : 

répondre à l'appel 
du Maréchal 

Vichy. — Dana un courrier qui vient 
d* parvenir de Madagascar, nous r*' 
trouvons le texte d'un* conférence 
que le capitaine aviateur A**o*.l*nt 
prononça à Tananarlv* e t Intitulé*:, 
« La révolution national* de* légion-
nalre* et d* leurs famille* s. 

Oslul qui fut 1* oo-équipier d* Le-
fébvr* et de Loti dan* la première 
traversé* de l'Atlantique avait re
tracé la vie de Quynemer et de Mer-
moi, deux héros qui, à leur heur», 
ont su guider s u plus haut point 1» 
sens de l'effort et de l'amour d* la 
Patii*. 

En termlnsnt cette conférence. 
Jesn Assollant lançait ce dernier 
appel aux Jeunes: 

« Jeun** gens, le Maréchal compte 
sur vous pour reconstruire la Pranee. 
Médites la vie de cas deux héros 
msrches dans leur sillon, vous **rcs 
certain d» répondre à l'appel du Ma
réchal, s 

Ainsi sv sn t de tomber glorleuce-
ment victime de l'odieuse agression 
ds notre ancienne allié*. l'Illustre 

service Intéressé des mairies aur »lm 
pi . préeentstlon de . papier» du véhi
cule et dans le» condition» »uiv»nte* : 
I* jusqu'au 20 Juin 1942. pour les per
mis de voiture» de tourisme, camlon-
nette» auxiliaire», commerciale», mo
tocyclette* et vélomoteur» dont la 
validité expire avant cette d*te : 2* 
Ju»qu'»u »1 Juillet 1942, pour le» per
mit de* véhicules utilitaire» (camions 
et camionnettes) dont la validité ex
pire »v»nt cette date ou porte la semet, de Lille) 
r. entlon < Juequ'à nouvel ordre » (Auf 
Weltere»), 

Toute» les demsnde» de renouvelle
ment établie» »v»nt le 1" Juin 1942. 
•ur de» formulaires rouges blancs. 
vert» ou Jaune» aont annulée». Des 
nouvelle» formule» sur papier « cha 

(Externat d« Wattrelœ 
Secondaire — 2">* dlv. — Troisièmes 

mentions : Rosette Dhalluln, Pierre 
Pourex (Externat de l'Enfant-Jésu» de 
W»ttrelos). 

Secondaire. — 1" dlv — Deuxième 
distinction : Marie Ducahal (M. Mon
treuU. de Lena). — Troisième distinc
tion : Olslre Musart (M. MontreuU) 

Supérieur. — 2»« dlv. — Troisième 
distinction : Robert Defrettn (M 

CHEZ LES VOYAGEURS 

DE COMMERCE 
Comité d'unité nouvelles w n n » ™ »^i t~t»~. . —«.-1 u n € comité d'unité > groupe le> 

mol» • «ont mise» à la dl«po»ltlon du , organisations diverses de. voyageurs 
public dans toutes les mslrles. représenunts et placiers 

Le bureau est ainsi constitue : pré-
sldent : Paul Mangln (CSN) 
PPSVRP), Croze (Union Pédéral 

secrétaires généraux : Martin (CSN 
Cucuel ( PPSVRP 1 : trésoriers 

Il convient d'*pporter le* modifie*- poirier (CSN) Wolf (PM) 
tlons suivantes au tableau paru au i ^ ' 
bulletin départemental : 

Circonscription de Roubsix. — Mer
credi 17 Juin (Q.rr Tourcoing : ru» 
de» Champs (canton d* Tourcoing-

Diplôme d'études primaires f j f l ' f ' i ' " ' ^«"der IPMI ensten 

préparatoires 

Où il est reparlé du crime 
de Malincourl 

Lors du crime qui causa 1* mort 
d'Albert Dumont, d* VUlera-Outrèaux, 
tué sur le territoire de MaAlncourt, 
deux Individus furent mêlé» à c*tt* 
ténébreuse affaire: un certain Dufour, 
qui. depuis fut remis en liberté, et 
Léon Lefebvre. D se trouve qu'une 
débitante de boissons de Dtbérle* 
vient de déclarer que Lefebvr* con
somma chez elle, entre 22 h. 48 et 
23 h. Or, la montre de la victime mar
quait 23 h., lorsqu'on la ramassa 

Quoi qu'il en «oit. et devant l'Impré
cision des faits. LefebVTe a été ml* «n 
liberté provisoire. Mal* U n* profitera 
pas immédiatement de cette liberté, 
ayant un» peine d'un sn ds prison à 
purger pour vol. 

D u -

NORD 

___________ 
— Une messe à ls mémoire des dis

parus du « Poudroyant ». d* « l'Ora
ge » et du « Sirocco », qui furent ' 
coulé* 11 y * deux an* devant Dun-
terque. a été célébrée en l'église Saint-
Louis de Vichy en présence de l'amiral 
Darlsn. dea contre-amiraux Barmaud 
et Dupret. et des ancien» comman
dant» de» bâtiment» dlaparut. 

— Un avion britannique a atterri 

Environ 2 0 0 . 0 0 0 col is destines 
a u prisonnier* 

sont triés chèque mois en gare 
de Vaienciennes 

.vlataur nous avait Indiqué U vol . . ^ V n ï « _ _ " » _ • _ CéSSZ 
à au lne , tous derrière le Maréchal, mua ; réqurpage a été fait prisonnier. 

La S.N.C.F. décida en mars dernier 
de grouper à Valenclennes le» envola 
d» nos départements du Nord deatl 
nés 
place 

Mm* Micheli, 
déléguée da Secourt saitse, 

a visité Dnnkerque 
Dunkerqu* a reçu la vl»'.t» d* 

Mm» Michel!, délégué* nu Sseours 
suisse sux enfants. Cette grands bien
faitrice de ls cité martyr* ramenait 
d'un séjour ds trois mol», en Suisse, 
un» centaine de petit» Dunkerquol» 
qui manifestèrent, à l'égard d» la gé
néreuse nation amie, une gratitude et 
un enthousiasme débordante. 

M Louis Dramard. sous-préfet. *t la 
municipalité d . Dunkerqu» exprimè
rent à M<" Michel! leur reconn*!»-
ssnee. Oe fut avec émotion qu* l s dé
vouée déléguée du Secours suis.» psr. 
courut les ruine* de la vin. et s* ren
dit compte dea nombreuse* détrma» 
à secourir. 

SOMME 

U n projet d* création d'école 
régionale 

d'assistantes sociales 
à AbbeviUe 

I La Commission administrative d* 
| la somme a «dmia la prlneépe d* la 
création d'une école régional* d'sssls-

I unte» sociales. Oetle-ci l'ouvrirait an 
octobre. 

CARNET 
a 

Nécrologie 
— On nou» prie d'annoncer la 

_ _ _ - _ T g _ _ 2 _ : ;.ferifn°"
 d« M- °~"7 D»pf; *»£r 

en confia le soin à une entreprise ! e n &ros' survenue 1* 1" Juin 184-. 
spécialise* et le travail est m a i n t e - 1 - Ascq 
nant en plein rendement. 84, rue Marceau. 87107d 

da « Joaraal da R a - b a i x » dn 2 jnin 1 9 4 2 . — N 5 8 . 

IRkMH 
cte €& 

P. J. dEDÔ UJAY 
Céta l t , «n *ff*t, Clau-e Marlniar. 

sjal «sssaadslt . •naael» la vit »rn-
«at éaaa la glace, qui permettait su 

ds surveiller ls sortis d* 
t «u moment où 1* 

*x*_a femme allait passer devant U 
part* J* eommvwsirs aertlt. 

— aatr*s-l_. un* second*, meda-
aaa. Pas da bruit, pas d »*elandxe 

•*AH_t-. 
tremblante. *11» M îaïass 

ans l a bureau miteux, ou 

,son deuil discret et élégst.t p rait-
s»it profané. Elle a effondra dana le 

I fauteuil du tenancier, pal* sous un 
fard léger, tandis que Brlsach don
nait de* ordre» à M* collaborateur*. 

— Alles-y, me* «nfant . Et at
tention, hein I car 11 doit ae méfier 

lE'll fait 1* méohmt . touches-1* aux 
Jambe». Vou, descendre! qusnd Je 
vous appellerai... 

Puis, ss tournant vers Clairs Ma
rlniar. 1e com m u n i r » lui dit : 

— Alors, madame, c'était ça lé 
grand secret ? Vous I t ins compro
mission pareille 1 C est lui. neé t -ee 
p«(, qui s tué votre mari T 

— Oui. souffla Claire. 
— C'est lui, qui : vait le* Blé* du 

service ? 
— Oui, e t c'est mot qui le» lui 

avals données 
— Naturellement, « t c'est lui que 

votre maltr* d hôtel avait surpris 
lorsqu'il entrait clandestinement 
ches vous, la nuit t 

~ Pouvsis-Je refuser de voir mon 
frèr» 7 

— Qu'est-ce qu» vous ait** I a * x -
clama Brlsach Votre frère I 

— cju'evles-vous «on* cru, mon
iteur le oommlasalr* ? 

— Je vous demande pardon, ma-
«ams. Oui. J'avais cru... autre eheae. 
Ainsi, es garçon, ce t assassin... 

Clslrs Msrinisr pleurait à petite 
coup* 

— N* m'aoeables pas. monsieur I 
Si vous ssvies comme Je suis mal-
beureua* I 

— Je vous crois, m»dams. 

Brlsach sortit dana ls couloir e t 
donna un coup ds sifflet, auquel 
répondit aussitôt le signai ds 1 ins
pecteur Lsgrand. 

— Prêt, fiston 1 demanda 1* com
missaire. 

— Prêt, patron I On deaoend » 
— Oui. 
Les trots homme» apparurent. Le-

grand. le premier ; I'asssssin. me
notte, blême. 1* regard mauvala. 1» 
bouche prête à 1 Injure, suivait: fer
mant la marcha, l'autre policier 

— Lagrand. dit Bru»ch. va cher
cher u n taxi. Vous senmenerea c* 
gaillard-là. J* rentre avec madam* 
Marinier. 

D'un algn», U avait appelé as 
voiture, qui stationnait sur le bou
levard Bd*jar-Quln«t. tout pré* d* 1». 
Il y m monter Claire Marlnur. qui 
continuait à pl*ur*r. 

— Il voua faudra beaucoup de 
oourag*. Madam*. La aolrée va étr* 
tré» duré Malt al vous avlea écouté 
mat objurgation», depuis qulne* 
jour», voua n'en eertea psa là... j e 
toua l'avala dit : u n policier est 

quelquefois un confesseur... Pour I* 
nom que vou» ports», j'aurais pu 
arranger le* choss*... Maintenant... 

Déa qu'ils furent dans l s esblnst 
de Brlsach, celui-ci commença r in -
terrogstolre de Clairs. Il le fit dou
cement, comme s'il avait devant lui. 
un enfant A qui on fait avouer un» 
faute vénielle. 

— Me me cachée rien, madame. 
dans votre propre Intérêt. Ce fré-

M l 
— Il e*t mon cadet de troi. ana. 

j s m t i » nous n'avons pu rien en 
taire, n était paresseux... 

— Mais jamais U n'avait s u *f-
faire à la justice f Mous n'avons 
rtsn trouvé chas noua qui la con
cernât. C'e*t pourquoi nous n'au
rions jamala panaé à lui. 

— J'avais toujours fait l'impos
sible pour qu'il n* dépassât pas les 
limite* d* la lot. 

— Et lorsque voue voue êtes ma
riée, vou» n'tvea pa» (voué es t i e 
rs à votrs msri ? 

— Mon. Js a'svsis psa oa* Et 
pourtant I Richard était al bon I H 

turalt compris I 
— Oui... Pourquoi lui avles-vou» 

remis 1** clés de votre maison ? 
— Il l'avait exigé, pour mieux me 

fslr* chanter, aan* doute. 
— Le soir du crlm» t 
— Il a vu de la lumière à l'étage 

de nos chambres. Il s cru qus J'étais 
là. Il eat monté et... C'est épouvan
table I II m'a raconté cela tout a 
l'heure... Il a eat trouvé «n faoe de 
mon mari qui a cru avoir affaire a 
un cambrioleur.. H» ee aont bat
tue... 

— Le soir de la rencontre avec 
Tailler y ' 

— n venait pour me voir, pour 
me soutirer d* l'araent. 

— S t aujourd'hui y 
— Il «'était haaardé à m* télé

phoner ce matin. Il ma menscalt d» 
venir oe eolr à la maison si J* ne 
lui apportais paa de 1 argent pour 
fuir 

S t vous lui aves remis 1 
— Trente mille francs. Vous les 

trouvères .dmt l s poche de son ves
ton. c e » t tout ce que J'avais p u 

réunir u n » attirer 1 attention du 
notaire... Je vou.sis qu'il s'en sine. 
n'importe ou. pourvu qu U ne m'Im
portune plus. Il venait de me pro
mettre de disparaître. Il aurait prit 
le bateau après-demain, à Marseil
le. 

— Une dernière queatlon. dit Brt-
ssch. Ce revolver que J'avais trouvé 
dans la malle de votre maître d hô
tel, c é s t vous qui rsvlec caché- là? , 

— Oui, répondit l s Jeune femme...' 
Je l'avais découvert aur le palier du j 
premier étage, le matin du crime. ! 
u n peu après votre premier passage. 
J'étais affolée. Je ne ssvs l s eue f s l -
re de cette arme car Je devinai» à 
qui elle appartenait... 

— St voua n'avea paa héaité à 
compromettre un innocent. Mada
me ! 31 Telller n'avait pa» eu un ail-! 

j bl Indlecutsble. son compte était 
bon I Et le pauvre diable, pendant 
ce tempe-là, ae sacrifiait pour vous 1 

ICsr 11 était au courant dea visites' 
que vous faisait v o u e frère I 

i — Je n'sursls cas Istasé eoudsm-j 
jner Henri, affirma avec foroe Clair* i 

Marinier. 81 J avals vu sa sltustéon 
désespérée, J'aurai. parlé. Mata 
J'avais bien ls droit ds tout tenter 
pour... 

La jeune femme n'acheva paa aa 
phrase. SU* vit qu* Brlsach la re
gardait avec symp»thls. Alors, alla 
dit doucement : 

— C'était mon frère... 
Une heure plu» tard. Pierre Pa* 

geot était conduit ches le Juge « I n s 
truction. Il svous. Bientôt U f i t e t r i . 
devant le* »«*—« Sn faveur de 
Clair* Marinier, 1* msglstrst a dé
claré qu'il n'y avait pas l ieu d l n -
former.-

— Oas» Franeai» échappe» «a OSssi 
roun et «u Togo «ont arrivé* à Dakar, 
ces eommerçsnta et fonetloansires ea t 
réussi à tromper l s rarvatllaaee des 
autorité* d* la d-aMtsnc* «t e a t pu 
atteindra après des évasions a x a i t 
mentée» l'Angola portugaise. 
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